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iiu ?*d Îii t^narùiiSS cÂüfd# 
. U  g»ër£in Mrait intUn-

bareltt« inMiciitloQ Ht t«ll«m«(it sim* 
ule. tellemeot faclU, qu‘oD ne ri»qu0 rien de 
l'expérimeoter. ^  an m « ’eo trouve p »  uieiip 
on ne ÿ'en trouvera certainement pa» plut 
m L ^  br lU «v -U n M .

i.0  re e *# r  4*9yrwk*é 
B e à s m »* iw ,W N ».-U »iH u e ë e l U -

M M ftr «mM  «e «M«hi è Matre heares & 
et  r y rtt « oni» fteores.tprés 

Mwr M im  te couiffci.
Aucun MSëager n a M  embtrquP.
I>  lMmf0U9 nrrtver*. eelea toutes prubt- 

blÙt*«>ft8iun(-NMairBluiHli dan» Umetlnèe. 
U | N ” * *  henrus wirtonrar-
eoars, parce qae, en da c4to)éra, n oe
fera pas eeeale i  Saolender.

La (Urecteuc 4u sA^lce de santé a avisé M. 
LMlen, «|eA( d« le Cbmpa^ie traa-
«ftttentique à Barat-Nenirv qoe, pnUque le 
M ttMne nepren«Hen BsMfne ni namoers 
•1 il ne wriH pes koonilA a la
quaraotainr, si l'état »iinit»ire du bord étàlt 
reconnu bon.

Uta ffKnd nombre dejoamallstes parisiens 
•Mt aiiWês ki.

tafÂMlatlonde S^ofr-Nafatri! est en Rraad 
émoi à cause de l'arrivée d'Kyraud. On ne 
M e  en fffie que de raseasain de Goufl». <)n 
rHrtrelleflt4tt er»me, de GabrleHe Botnpard, 
4*BTTaad et de aet somhreaê H aTentures de-

loaapt

jîü» de sûreté n’a iusqa’id pris enc4ire 
am Se DMSore poor ie déW ^m ent.

tto 0’e Mit ^  eneore •! Eyraud s 
m a l A Paris dans le train üpéda] ré^rvé 
anx Mseaflers de la Compagnie transatlan- 
l i^ e ^ r^  jj^ j^ a ttea ilra  le départ du pre*

"‘ vUtefels. il eal probable qne Von épur- 
iM M  i  Evravd un Kéfonr à Mfrt-Ni^afre.

de ^ i^ M s  beofee, et qa'U eera con- 
iaÜadMUUédaM le train IransatlaBtiqae 
dée l’arriTée du LafayfUt.

Sabit-Nuaire, 9  juin. <- Le « Lafer^Ue 
afMit abord Eyraod srrivenà demain audin 
TQça quatre heures. Le prUonnler cooUnuéra 
tmmé<fialsmo&t sa ruutc sur Faruparle Iraln 
(raoMÜandqoe.

Dernière Heure
UN JOCKEY TUÉ

_____ t9M B|Kt«l1H M ab«aiirlM l
artJenUtJoBs ujoladi»» avtN; Uu »el d» rui»jnt> 

Ulé. Api

m m

lOhi'onîqué âu Sport
Lee OoiuaHMl* LUle

Très iMÜe joamée Wer à I l f  lf»podrom>- du 
Bois delà l>ea)e pour ta Iroistèmr réaaion At-s 
courses de Litte. le tenw>< incertain pendant 
la matinée H'Auit dftcl'iéverk trois heures i  
se fixer au bÿuu fixe, les tribuntw ei Is pesage 
ont été'eBviUüs pur un publk 4Ms»ol tandis 
que de brillant» éijiii^a^s »e matrtiint i 
la pelouse, les divarsfls courses on: élé d’i 
leurs trtpüÿllaMs, «#t- ü  p A  de la Ville 
dtt Liik nulAWUMai qui a dwnoé lieu à fueW 
qps sur| î«M et a été e^evée de haute li 
p*r c Habad », Imitait t  itifurd s, favori de 
deux ou trois longueurs.

Prix tpéctal. — iOUO fr., pour chev 
3 aoa. ê /Hevéa eo l^raMê,A'a;«nl jamai» 
gugnâ de pnx principal, distsnce :j,r)UU nié- 
très. .

lec prix, Congrès, à U. Mars-Urocluird. 
(Dodget). (oC VilXBett. 1 ii^.

M, mé.% au Barua Fio*t, iU  kiL Ir )̂, 
Beu. ki|i.

3e. HosaU'lls. ou viroinlade Halnnerille 
(54 Bett. « {i

Pari mutuel, unité de 9 tr. DourTencelnte 
du peaage et les tribunes réunies gaguaat 12 
franes.

Priji (itf PctY. — âUÜU tr. pour chevaux de
ans et au-dessus, da tons pays el de toule 

aspéee, à veodre pour 8.0M> fr. — Distance 
1400 «éAras.

ler prix, S(e-Burl)e, à M- Huuze, (Jui 
an»,56k.)Bplt. 4rf.

9e. Jeanne la Folle, & M. Trox, (pouliche. $ 
an». Vi k. if i), BuU.

3e. Pouche, à M. Tirard. <poukeb*a 
BeiL 2

Au pari mutael le «agant a doMé pour 
i’uMitédAftrr.^Sel plteéK.OO. Jeanne laFolle 
placée a donné 10 fr.

Pri^  àe la Société tfenc'ouraçement. — 
8,000 franrs pour che\*aux de S an* et wi- 
dessu», n'ayaut jamais. jusHu'Ni Qiomeot de 
la court», g480é une course ea Aagletorr«.un 
prix «  Paris, CliantilJy, Malsons-La/MUe, St- 
(Men, ni un de» prix liooBén |Mir la Société 
é tm  lee défartsnwnt».

IHHlance-Î.UUO m.
1. Congr^ü. (tMdgeO, /ftocHclie ̂  ans, ÛU k

’ COUM
<inti11sss». A U. Des-VotMa«x. ofleter, 10»

îfcoîm’:
Ma»ssn. «iBcicr l9eWssear«. -  TrefoU^ U. 
iselotttM  ̂dtl litle. -  Aidé. A M. TambdlK, de 
Roulfoy.

(^ rse  Ttales (prix dtn dames). Hacks et 
Imnlers, gentlemen riders. 5Ü0 fr. pour hacks 
«t J4MMM, «he«vtis eatiers, kaogm at >a- 
ments, df luuie espèce ot de tout pays, de S 

•I m4ÊÊÊm, a^yant pas conm dM ls le 
anvleriHiiÜ. dans d'autres courses (plûtes 

_  - Qlwtaaàie) qw  eettes eieeef éea a *  lïackH 
ei huaure oa dans de» nto^ohaans mili
taire». 4e Ica. de ^  -------------

)>b ranra depuU 1< l>r 
vier l>W) dans d'autres eoareee (platas ou à 

f  ua j « M  »ésst»<ea a u  l*cka at

de lïe _______ __ ___-- -- ____ ___
régUM^ «alaiMUUdeaBteepiMtetia 4e 
Fraai^ «t «ontéa Dar des offlctei ao faat- 
leiuM litea. l ÿ  «liMes an S» Jumit*i coA- 

ir i« i| | i a »  rir. at apr;a que le Se aura fa- 
ré S iM m  OlManremmétrea.Twioede 
>uae aeiêBii roaw.

te  Gouverneur aTalt, par nale sage précaU- 
tioo« r«14(ué daos U vjjle basse b » hûomm* 

\ Maera )h |^bieon. et ea avait 
' Ue portai. La ville haute, qui est 

itî  sa trouva totalen̂ ent encooüM-ée 
par 1 «rtrée da oü nouveaux venus ; on an 
plsça jvequ’i  vlaft ou trenle dans ehaqne 
msison. On leur iTt ensuite d’abondantes dls-

liBSi mai» nen n'ayant Aé prApar*̂  i>our 
vivres, et les bourgeois s'étant refusés & leur 
an donner, nos héros de nouvelle fabrique ee 
trottvérent furt désappointée «t quittèrent le 
«oir même una cité ingrate et un métier glo- 
rieut, il ast vrai, nala qui Be raN>ortail qua 
de quoi l^ire. 11 ne resta que des volontaires 
royaux ou dts homme» qui usurpai»tnt ce 
tlÂê  at chei plasieurs desquels l'avidité sur- 
pasaait de beaucoup la Udèlité. Ces derniers 
depuis longtemps afiamé», comptai«‘nt se gor- 
gsr 4e to«e biens soaa le régne qui recoo^

__ _____________»aMait. LVin d’eut. portant de» épauletlos
de aeâérie, coal«iBr>t I d'offlcier, vint «n arrivant présenter uu gardo'

régkiîeât ^  la ao«Mé dea a (^ l*^ ases  | magawn un bon ainsi con̂ u : « Bon pour dix 
de k'raMe, et wontés par des oflhÀcvs oa fen-1 rations de vin pour la sui»«istMnce du soussi- 

, (gné pendant le prî s-nt Jour. Bouchaiu, etc., - 
a« JU«]U i  d< > „,n^ „„s
^ ......... ....  '• ------- iKiriuelUnt .le ulle. Hcnc.sf

Uemtwi riders.
Le» Mtn^os ____ _,

900 fr. après que le Se aura reUŝ  U sienne 
Distance 2 ^  aséire». Tenue de eouree ou 
hebit rouge.

Uaéleré. à M. ds Laa«s, d« Üetl<»rtf<r.> rOks 
‘ er*. of , ■ *

de la Ferté, qui uccuiupagnait M. <iu 
Brichambeau, remplaça bientôt celui-ci dnns 

pr^s. * il. de joebêri. o*.~ilê draeôae. '-^''lÂ j 1« commaadeiiiont de Bouchnin, et cotte vills 
Uaaga». i  M. W VtUMis.'vtT, M» rh«s«sar». — eut pour garn son le régiment
l'kun-tU), à U. Des Ys«Ha«^ oIT. l i »  «hMeMim. ......  -
— i  U. MaMOR, i>ff. Üfo cIimsmu'S.
liUtral. r » .  de Brisiout. de Hari». -  Bdiu <VAr
gent, id. -  Valet, A M. Csron, de LUle.

MOKKf. O  régiment avait Hi foniié i\ (tiuid 
hsbtlIA et é«fnipé avec toux effets portugais 
provenant d'un navire de cette natiun, qu oi 
disait avoir fait naufrage sur lei» c>'>ttM! de la 
Belgique.

Aiiué LhH»v. 
^ )̂«r copie Conforme :

! LE FESTIVAL DE COMINES

^  §age S^lsMït
LA PRISE DE BOUCHAIN EN 1815

P * r  1m  Boarboni
•AnOWTËH PAR UÜ HOYAl

ln  joar,. Lottie XVIII, Je pettŝ , était déjà 
dan» Cambrai, nn déuehement sort de Bot»-1 Autour de l’antique be r̂ui dont le joyeux 
Chain i>9ur aller à l’apurovisiusneueni. Sn j carillon perlait diios l'air les noie» d>!» airs 
faisant une battue dans les champs, on aper- populaire  ̂de la Flandre, las société» de fan- 
çoit ua individu qui portait les insi^w du ' i&rea, (l'hannonitMi et d'orphéon» de la région 
Ruyslisiae : on sut plus Urd que c'êtaU uni o' t̂aient hier réunies en grand nomhrv.

e fs e ^ in : î r t " L : r - .  Il ! “" ë S e H M e ^ ^ r  .«lm . avait .ris 
revenait do viJtg# de R<««Ix et peto«rn;iil i-igScTauïÿF^ratih 
Mastaing oé il nvait son logement. j fe.* habitanU duns !*esp<.Tr de fuire â leilïs

Nos soldats fondent tons â la fols sur cette. )iôie# une réception digne de ia vieille renom- 
faible proie, 'ponrsuivjint ce malheureux fliuiande.
comme une Wle fauve et liaj»»ent per le for- Les traios partant de Lille ctaicnl hier, dés 
cer entre -lAf »  villages. Le capitaine Laclerc, la rremlère heure onvahis, non beulement par

.u tntitaa n»rtm n* nMit uli» a'âAhBitn*r le« SoCiétA» mUSicaleS, »6 rendant MU feSÜVal
T ?  !? î fût ' ni.ds aus»l par d'innomhrable. fau.iUe» quiet doUcMer .u nombr. : U . .  rifugi. <!•"• i ,eçu 1 « Cominois J'aiuulik. inVl-
Ihumaniti cl» km cora[>.lrlote« iri« '*• “lf- ‘ i.llon» à Venir narlsBer le» plsl»ir» aUne 
constances ont rendu ses ennemis, ‘ qui prometluît d'être Splendide.

Kn se désignant comme p̂ re de faiyllle, il ' l> i espérances les plus optimiste» ont été 
croit exciter plus vivement leur générosité ; dépassét:».

“ * • ................. 'E n  descendant de lavoyant qu'U n'est pa» entendu, il offre t . gare o 0 trouve de

)ê umalcien» nejotteat poiaU 
EstHM quela proximltede lafrontiére fer^  

tibUer aux membm de la Concorde qu'us 
ont français et qoe 

l'hymroe de la Tatriib.
On faisait des gocgei 

menquin de cette musique arriérée i
'  "  ...................... « r  4es sociétés pre-

labié bordée do sif* 
finis n*e vienne protester contre cette sotte 
abbleatioQ. Nous nous félicitons foûr les ha
bitants de Comlnss q̂ue cétte protestation 
méritée Moendant ne se s<^ pas produite, 

L ’üniun chorale de Wervicq a rMoporté

l/ôloge^4âi^nfare Helalh-e, de koubaix,
. 9 doit plus t'irô fait f applaudie sur le paç-, 
cours du cortège, cette nmsique l’a 5té beaû  
coup plus encore »i>ré» son excellente exécui

lia Fanfare de Loos, l'HariiMnie d Uou 
lines. la FraienMlie de Ulle et la Ûraad< 
'unrared'Ariuentiérus ent é((uluiMea( (réshi^n 
xêcutés leurs mor<ivMux.
Nou» D'en diroun pas autant de la l'Uiüiiir- 

nionie de Üailluul dontruvécution u reueuiblè 
i  une vAi iiiible cnvHphonii-.

L’Hariiiuiiie Tourquennoise et rHurmonie 
de Ouesnuv sur-Deale «ont des luusiqnes 
itien dirigî ès dont lee altaquee ônt faites 
avec franchise et netteté, et qui oi>>erveul le» 
nuances avi‘C un grand sentiment urUsUque 

Au Liosque du la rue de Lille.______ , ____fa rue de Lille, nousde’son»
citer ; l'Ünion des Travailleurs de Touicoing. 
les Trouvères et la Fruternelle de Tourcoing, 
ainsi que l’A venir du Pftit-Cliateau. tk-s So
ciétés ont ét̂  chau<lcment ucclnm̂ ês.

Hue de la tiare, lom le succès u iH* |x»ur k 
liéveil musical de Lille, lOrphéoi» Toui-qnen 
nois, et rUiiion des tromi>i-sde chassede Hou
baix.

Iluo d'IIurlupin, aimlaudisHementK chaleu- 
n̂ ux û l'AbeiHe de KoniMix. et les .M' iophiie» 
de Tourcuing.

Pi<u;edu Citéieuu ao«* uvoiis eu à applau
dir de grand ca-ur l’harmonie de Péremiùes. 
énergiquetnenldirigée par M. Valrke ; l'Kepé- 
rance. l Uuiun de» tiouipi.ae» de Ronbaix el 
de Cniix. Quoique avaat exécuté spn mor
ceau à une beure avancée, U fanfare de 
Mossineu et Isa Mélomanes Boubaisiens. 
maintenu autour du kios<{ue une foule o 
pacte.

U  soir»i« s'est lerminêe (tar une ülumia«- 
tiou splendide allumée dans lee principales 
ruen de la ville par MM. iîlurian et Dupire. 
de Ull« .̂ L’aspei-t de lu ville à dix beures du 
soir était absolument fèériquu. surtout lon>- 
que dansle ciel rwlevenu pur apré. les varia
tions de la journée m  ŝ -‘ 
multicoloi 
tières.

f'ne iinimalion folir ----- - - „
pendant toule la soirée el la nuit dans la ville 
de«:oniineH dont lou» le» hulHtanU, uujoi^ 
d'Iiiii à la Joie, i‘e|>reiidrunt dumuin leur exi^
lence laborieuse et t-aline. bsureux d'

«  ,u'i. „e ;
malheureusemenl, nous 1réobuue qua lavie pour sea p«u----- ----------.

>u'oa na purle paa avee tant de nmiplaisance
elafdrMiléde.peui.Mes lointaine.:llll>.l ' „,ileu des teunMM lormO. de Ü«ur. 

pas b»eo!n,j>o«r tracer des forfaits, d empnm-1 fraîches et ravissantes, au milieu des dra- 
tef atr» 'inva||0r  éea cotnpAraisofft #t (îls peaux frsnçals et belges jèté» ù p îfusion, on 
noms ; daa» ee« guafrea de partis, l’Euroi>e lit ces motfi : H. F. llunncur aux étrangers,

. - •— o.........— --------  ' — . -----1 e»t Hsaeirtclie de saa proprescriiuea et de ses 1 R* F.
liUfa correspoadaal lyonwua aous ték-, i  m. Mars-Brî JiWrd* îitl, ' -.anglantoi dènomin^ns . ]  Oa a dù piller toulas les »épiniéreK des en-

•“ f * " » ' ' J. Un, (UO.K1,). i M u .  HMa» I c. » de» L-.«nnit).l«»ÎU»/'''T J)''!'"'-'*’
l.vx.» » . l  kr.p iuin. I^len^f^iüt.ül.ir.1 c X i l  k k < ■“ « '  ' I » '  <*li. <1... d«.,re I.,

11* »  »»j»wrrf hoj à un •I'ci.*«nl do «u , a. Jolietle, (WnkMI, * M. Tli. Uoliwlclw.,. l i r  r.,nlni.m el il< IJuor-1 ' . , • ,■ . . .

Chronique locale 
ROUBAIX

Prima t^u ita . — Voir à la quatrième 
^  la prime aCerte par ia Fhoto^^h^

La miM eat de 2& oeotlaae.

MOTiL oy oommEnct
Câ£é BHUrës. — Am Maia, iO , Uoabaix

l'ou* )«s l>jiii«ach«s «t Lundi*. orebMir* aym- 
phuitique, 4e 6 è H heares. Dîners A prit fixe et 
a la carte. Balous pour fswiHet.CiraDde sslls pour 

«es st bauquets. 17i

VJLLK DE ROUBAU

iiourftnfHt ln semàtHf âu M «ii 
ifijffin  1890 
Nomb. A» colis kilos

l i ^ .  . . .  U 1.»M
fjiin.'s peign. :>.V« M1.W«
Uinss niées. (Kt tiH.ttl
ld. MuaHHoe a») n.9M

Cotons. . . 4M tIt.TAt

i)é«»usaKl, . . .  .S» t(« ofir.
Titrage . . . .  ;J47 i2.

Uiruclsur delà iHihüque,
L. itIi>i>l<Jt.

TOÜRCOmG
liM îïiMJsits <e toesnoy-sur-lirtlfl

A TOllRCOrVG
Aiu î que nou» l'avions anttuncé daas notre 

numéro, de I >imnncii(', la Société de gymaas- 
lique «le Quehnoy-*ur-l>eûle u exécuté A 
pi<nl« sa marchp snr Tour.’<)lng. Favorisée 
par un temp  ̂sirperbe, cette f t̂e tout inthne a 
{daiaement réussi.

La Jeanesse de t^uesnev, dont le dèvoae- 
menl patriotique a depuis longtemps reçu la 
coB^cr^tion qu’il mérite, était condaite par 
notre tixcellentcomnalriot**. M. Charles Det- 
cruix, pnisideul delà Société, assisté de M. 
^lart. moniteur en chef.

M. le capitaine Dessauvages, président de 
La Tourquennoiêf, «'était rendu avec notre 
vaillante noeiélé manicipele. 4 la renconti'e 
de lenrs camarades jusqu’au Hlanc-Fonr.

L'ilarmonia La Fraternelle, st»ns la bril- " 
lante direction de .M. Dhénin uttendaft la 
c<4onne au rond;^int des eaux de la Lys.

r.,es deux société» dont on a remarqué la 
8Uj>erbe allure, ont fail leur entrée, ru local de 
la rue Verte, A midi, escortée.s pnr uno fuule 
imiKisante,

lUe membres d'honneur des deux sociétés 
étaient prénents.

Dans un discoui's d'une note patriotique 
réellement tonchante, M, le capitaine Dessau- 
VAges a présenté à ia jeunesss de Tourooing 
leurs aniisd*- Oaesaoy, iusiatant d'une façon 
tout«fiarticaUéia sur les bienfaits de eea ins
titutions que l'on {>eut ronHidénT, à juste 
titre, comme une des eauses les plus précieu
ses du relèvement de notre armée.

Kn termes tré» heureux, M. Delcroix a re- 
inernié lesTourquennois de l’accueil dout sa 

I aocièlé a été l'olHet, Il se rappelera touiours 
Ide la déU#*tfwfw rfe» sentiments *rul onf pré- 
fsblé A cette récofition ainsi que des flouliaiis 
1 de bienvtnue doal tous ont été l'oblat. L’iien- 

oammuoe <i« même que le but. des

. A la 9e course, prix du Crand-Camp, Tlioiii 
Laalunar, montant Nuaman, est tombé au 
pnmlar obstacle et a reçu un coup d» pie<I de 
cheval i  !a nitque.

Tïaaaporti aous la tente du service médical, 
Thom Laahmar est mort une demi-heure 
apris, MAS bleseurex ^parente*.

On aroit A une décn.rure do la moelle épi-

Lashmer était ^ é  da 25 ans. marié et père 
4edeux enfinls. uest la première fois qu'il 
courait en steeple.

pendant les autres courses, quatie aulres
l fait que

JoHetie ptaréeM».
PHjf dt la Ville iie Lille, ^handicap;, ]

Bans doute

î gendarme fnt celui qui joua ; ballons de couleur orange.
le r>Me le plus actif dnn» cette épouvantable ' a estr>u|»er]»e.

k et au-dessus.
i souftle 'A

les suivante : 
des Nous av. 

sement des 
universel

de lioubaix, il y a plus de

vant le drapeau qu'on se tend la t 
uuvoiê la Mote ' M- F''rtuit Brouillard, cordier. r 

I alors offprt A la Tunrqoennoiir.wa 
dit hier que le travsil declas- eolle- tlon d'a*rés 

qwrU de» délitfuê:, â l’KxiMisi- Le«lonal*ur« dtl que s 
i avait été remis »  .M. le Mai

eno, R 
uvelle

8 jueurlriers auront horreur ‘ arrachant une grande partie des prépa- commission d'exiimen nouimee par

k eiiipri-Hsons de Ique

S,0«)0 fr. pour chevaux de 8

X < 1 «f U 11 V J I «* '
cl. 1 Wque,iU ...eveHronl 1. pm,„„de - “S  y  p „ , J a , .  ,a v)ll..,

i M H Hawea eh ! obscurité cet acU de barbarie? -  ils sen.y^ rencontre un Krind nombre d’-irc. de La Mairie u'ô t pa-
f t l ' ï k S A  1 font au contraire ua trophée. ' triomplm conçus et exécuté» par liniliative que nous avons sign(m a.), egalUe. n . _; .TT, . j.  .*__________ ,f .. ^   ̂ • -

3. Watteau (Walloa). fc U- Dousdebès, (ch

uar la iuaroli<.'runt sur la (ra«M‘ <l«s anciens.
____ ‘ l'na «..ro A

l>*» remerciements ont été en outre adres- 
K membres de I'Harmonie « La FVater- 

eiwusable, du retard nelle » sur le oouoours de laquelle on pout 
îst par» encore toujour» compler.

M V B T tn iE U S C  AF FA IR E  , ^
Xlnm, » ) o i n . - I , .  prquel de Nlme. :

.Wl ,«.tU a' l. « «  ««nr f . i ^

ian». k.). -ï(i 
Pari muttiel : Nal«h gagnant '̂ 0.50.
Pn.e df IMlouf. St«)p!e-chaa»e militaire, 

500 fr., objets d'arts au pwmier, aa fécond et 
au troiaiéme. IHsfnnce. i.UÛii m. . •

I Dix ehevuux engagé».
 ̂ * 1 rt

» laaiin, i  l'arrivée du train correspon- j ,

*rch. logis a 

ÇoartM da W éihw

1 font au contraire ua trophée. __ ____ ___ ........................... .......... . „ _________ ....................... ..
JN rentrent dans B<)uchaln. portant en jdeslmbilanU de chaque quartier. en possession du "travail de cl:i,»j>omeiit Joui

triomphe les vêlements de leur virlltne ; tl» ■ Vers quatre heures, une buujlw partie <1« il s agit ; elle n'a donc pu faire, Jiis<ju’ici au- ̂  - j
le, exposent e« vente «w- l> pl.ce d arn.w, et ' la plate. SwilU r»llenlion de la : l. e.t nme P,m,.iu..ic-i>liun a:, .-o,.»...! .uuimip d. Ville, o„ -I «  ex,‘ri| uienl , «s u.ouven.eni»
il se trouve du» gens pour mettre à prix cette l« cortia.'.lui ae dirige Nou» »UN.,n«. par es n M,oi,!m m. iits ,)ue d ensell.ü  ̂ plua inté-
,1-r.m.iiu-n.y.r-h.munf-t p:it los Hics 1 dc hl Üare, .i'ilurlupm. (iruiid»̂ . Ii.ms avons re. ueillis. .,ii.- la coiumi«.sion .. . .
?  J - « r l !  L  .ir«.., ivin«uu.ni rues de Lille, de gncsnoy,.le la Cl.afn.- d'exuiaen . . lé i-riée t-Mit .lerniérement de liù- M. % »«i1 e»( un moniteur énergujue qui a
Quelque» jou^ après crt affreux événeiuent ^ille. ter l arcomplihsement .i.,* »l <|u't>ll« f»»t e*é.Mjter i  sepli.>n des mouvements de

U. de Briehambeau,mjlitairefrançRi»,nommé L’espace nous manque pour ai,précicr la ne tardera pas A présenter sen proi>.>.iitian» 4 canne d iin-i difficulté i>eu rmnmune.
par le Koi gouverneur de Bouchain, arriva tenue de chacune des Société» participant au M. ie Mairo. ' ‘vne contrere de M. Boiichery, de
au village d’iwuv avcc plusieurt ganles du cortège, qu’il nou» sufttse de d re que le coup , « l» lourquenn-uso», um depuis quelque
corps, Ils s'approchèrent de la villo h une d'.uU ét^t vraiment charmant. . Nécrologia. -  Nouh apprenons la morl lemp» u obtenu des ré»uUaU surprenanU.
portée de canon et de li, un pailen.,„.lairerut, Le. Socié«. dihle». dan. l or,lr. suivant :, dë'i:,",nZ 'e  ,nl’a;T;.i‘o“n“ ïLTffve:rde ‘ r . î ; ‘S '. é " tu -

, .... courses de Bolhua*» aarunl Uau la di- 
’ manche 6 juillet à troia beure» da l'apréî -midi 

i a i i e i . t  d=OM Voittire" d« Pari, i  CarWre I “ “  l UppoUroma Ue I«tiuù.Un.
9b Bonbraases tachas 4e aang aur aa couaaia I J r̂mmiert cemné (Coaraa aa trot). —Pm  
OraBler prfa i  Paris, qnl portait la traça <Tune 14a 1a Boaiéa d agriealtura. a« trot atlei*. 300 
jbth) ^agiaote 1**  ̂ la eoeiélé d'affrieultnre-

Lea«iTvo:royagéur qui se trouvait dans cette 
voiture était fl. UeÉeeae. sénateur de l'Ué- 
a a ^ ^ a  44elaré avoir vu BMalar à Pans 
é jm  t» riw^artim îf 4 «ix  gana fa i

Mm  par fia nagiatratK.
1 a t t ié c ta ^  aur tous ka poiaU 4e la

Um M IM \£,l£llïü

900 fr. au pr*niier,-ltW lr. aa aacond, poor 
okavaox 4e 3 at 4 ans reaoonaa boulonnais, 
aéa ou élavéa dans rarroBéiaaemeat. IXsUnee 
'ÆUOaièirea.

Lia aegafem.-ate ne sen>?rt eonaoe qoe lundi. 
T>^uX{ime roui'u. — .Prix de U pelou»e, 

. U fr. dont '  “  • - ’ ' • •
rai et iOO ir
an premfer, iOO an second tx 
8 ans nés ou élevés dans le 
Paanla^Wa. DMaaoa W »

I V.4esn, A M. lyvlaruiiifi. de U  Dansée. -  .fa- 
! A 11. Omhm*. *> -  '
I à M. OM«r FMAonnier. — l.iMite.

flippiau 
sur r>i,levaux de

Now «oeiU i^  votôttUrrs dao« ia Heutaiae 
•édfeale du }o«tmal U  Si^U, les ohsarva- 
Uoaa auiVa»lM aar l'a«i«Mi tMaapwatiqi

«aaea dont il a« but pas ouUier law proj 
I ay tnwfv«l|a «amp4 
f  »g gpygiyr^r fae mW 

f t^pir Dvaolo.
idBîlnWré * riit4- 

_ Jant9(. 4 Datitè
_____________ _ <Ü même en IivemenC
a ra aaaayé. Mn aaa>i soec^; daas le tral- 
^ hrtmaitte^tm et4M ^ten

'  ' tarMbHadr <fen briaaar fOQdre 
lA ». eeeee^nAgeattofl de fhilU, 

amoae et la plus grave aet

AaatlathéTM - 
«ilr, ae a'arffas

raâaa t*j»w vÿv laeté i

i» Ftw^UBe. — TtenI b̂ n, 
— ].iMUe. A M, r.M»«rR'

(te ltAb»e>|. ~  MiraMW. A M. Uenw|. àkidn*.
Tiwiêiém^ w*trnp. >- Prix dn gotrverne- 

laanltlMt moulét, .*0» fr. «tfferta Mrle gou- 
vefaewwiat de la R^puhH^. Mi»fr, inj>re- 
«tar a4 lea imtréMi. « n  w. afi «Kond. Pour 
ciKtwoaa eiMiarset heaienta dw Vet ft ans. nés 
•a 4iavéa daa» la aàvuaiMtpyaa 4u dépM de 

Diatoa. ----
JUiv.é H.eisfiMR. d» 9»*ea.iAne. R. de- 

*-SMsft. A M. nmm. 4s Hareas.
0uittriiiH9 Prix du Conseil gC-

ftértHlratmoftt^ ofrrf» paf le
tiaapil général : 71W franea tn premier.-W 
an aepaxléme, frairer n  trofsttaie. rotat 
chevaux de H et 4 ma, nés oa #flhrés dan* les 
4éparMawats 4a Nar4 M 4a Pae^l^Oilat». 
EJàeaaeejj*» Métrea.

fibampegae. A M. OmnM. <W Ptt»a*ï,tïH!, — 
ioeM ». M. ^  MfSBS, A M. ri»«M Lfffife. M 
Marquise. — Rubis. A M. Thuilli«r, ds Lillera.

CiHquiétH* tvurtê. — Prix de la Hoct4té 
hlMtmeflrotatleléM.t» frattu ofhrtt par 
la M ft é .  Orand Intamatkmd an trot atMé 
[haa^oaapaf 44stanoe>. HOO frttmft n  pré- 
mier, 'Jm Waaee aa aw nd et lOOfMnrs ao 
ireisièMa, paar chevani da 9 iflt at an-daa- 
a«»at4atei<a pa^i. FHftafic .̂ t.OOO m ^ei 
eqwiroa.

La pOWealb a da handf eaè tvra Daq le
laadi M  a « i baraan de fa aoaa-prti^ 
tare.

Gasno*. A M. VsrtMeeht. ât 
M. ChariM Dnea. « ’Awnav. - 
M. MmiU Lwaàwt 4» fJ » .  ̂

IS.4S1-- - ■
I. A M.

zsisr'itS^.
iMmy IW  fr. nonr Uacki «t hnnUrt, cbé-

envoyé pour la sommer,aunoiii de Louis.WllI 
de se rendre 1. Sodété hipplmiA. nomlon*. — 2. SApour*. | (jatleau, professeur de il 

dalrons. tambour, U.>miiw**. — 8. Ls Philliarmo-; i;atleau exerçait :?rçait na profe.'s
t de imiintien

I dep
Le commaa^ant repoussa sévèremanl cette . aie, Cwiees. »  i .  Ijk üonrorée. Comiiies, — H. Ü e«t â(;é dedï< «n̂ i. da i)ouv

propoaititta. M. <*• **̂ ‘«haml>eau, sant s e r a - ' 11 était également prules>eur-le dan»e ati sorjéUs qui ont fraternisé hier dt'ms lee mun

ien. nioipule de gymnastique et d'armes. Nous 
[•uis l'avi >n» bien jugée et nuns sommes heureux 

da iwuvoir déclarer imi'Mird hui qui? Ica âenx

buler, lAexpédia
eetta fait il a'anriva pm  jusija aux giaen ; «tb ' mi
lança, des ouvrages avancés, un obnt qui alla ! f l .............. ................... —  , ..... • - -
éclater prés d« l’anberge où étaient réunit M.  ̂•‘l'î»»?- -  W, L’anr,^. Ilon^x

soie et i

[)■ parlementaire ; mais , ~  1 lycée d'a Tourcoi„„
pas Jutijo aux glaeh ; «tb ' Mtt« de cavalerie. Wssquehal -  10, Haliuii). -  

Ti t̂apefte» dé?oué<i. Marquette. — 12 La
.......... Wninlrechie*. — IS, L’anrure, Ronbaix.
»  14. Ls IHiiNiarmoiiie, Ypres. — l.V Leu (iaïa- 
Lanins, AmenUArss.

!«. Lt Musiqae •uiiiciiMls. ChapslU d’Amisn.
U ^ .  -  1?. U  RMsissaMs, WarTiu-lMgMuft.

ld. U  Panfaro mun(ciuai«. Hsllsuntes. -  19.
U  Lyre nsUoiwle, AroienÛàrM. -  «J. U  Fsufars 
du Breucq. FMrs. —21. La PhaIan){o. Aruioiitiéres.
— %J, Les Amis-Réanis, Roubaix. —2R. [.esTrou- 
*4ms. Teoreoittf. ->94. L'ünion mnsirsh'; ('.nint- 
nai-Mgique, —■ ‘Æ. L’C/nioii des Travailloiim.
Eottbaix. — a^L ’Uawuonia, fUutM. — 7̂. Lsa 
Amis-Iwaniti. W*«t[uehai. Sft, LTi.irinnnie, Be- 
celaere. — Ü. U  Lyre Ouvriéh', Lille.

« i  U  ranfwe. Ma4eWne, -  Hl. Lfs ▼rai»
Aaiia. Wervtbf-Sud. — 91. L'HiirnMni>. Xmme- 
l*ecke.-ai. Méli>phiW, T...irçoina. -!H.
La Rensiaaance, B-iis-ürenier. — ,S.'«. La Lyre Ou- 
Triera. Uai:en;eit-Baruiui. — üb. L'Hunaosie. Pé- 
retichios, — 3i, L’t'iiioii des TrumpcUe», Arwen- 
lièms. -  3H. iM  .Sans-Souci., VU**- “  •«». U f ’an- 
fers Dfltaare, R'»trt>alx. — W. L'Orphé-.n. Schaw

de Brtchambeau et les officiera de soaeacorte.
Cee ikawastrations hostile» falMient pré

sager une vigoureuse résistance ; quaad, toat-, 
è-eaup. dae ordree arrivée en ville graat een- 
aattra d'une manière certaine que Le«ie était 
redevenu Roi, «t Bonaparte, usarpàteur. Toat 
chanfea par l'effet de eatte oftIcleHe ^  mlhgi- 
que nouvelle, et le lendemain du Jour où l’on 
avaft iMMrlafMfflematttalre. M. IWgame. 
rendant foi et hommage i  l'autorité renais- 
aantf, monta A cheval pour aller au devant 
du nouveau gouverneur.

Au lieu d écrire « Saragosae », an Irait» de 
d« feu. sur uoe eaM>i«ue de morl. oa t«a<;a 
avec la panuieaiaa at l'agréoMnl 4e M, la 
eommaadaat ke pacilkfue • Viva le Roi

' des fonds l>lancs flenrrle-

M. de Brtchaml>oau élait devenu mattre de 
Bcmchain an ooni du Rot ; mais quélquva 
personne» pensèrent que la prise de pusaes- 
sion de eatta viUa devait Ure signalée par nn 
simulacre de triomphe. L'ou>ra«a faéi à ea 14- 
gitimité par l'homme des centa >oaca avant, 
ooaaiaa aato aait,4«9a qneèfae paMteiM, il 
était aalwNi qa'on vaalat donner da Térlat 
eux actea qui en formaient la réparation.Putt 
en faisant du bnifl à Boaehain, on aurait 
peut être h drott de publier tin jour qae le ea- 
non dea alliée ft Waterloo n'avait paa aeul 
accompli l'muvra 44 autre «eoonda réeurree- 
tion.

Bntin, par aa moHi OMaarchiqae oa na
tional, tous les volontairea royaux, disaémf- 
n*s daas 1er eanqKfeA. redorant r&rdre 
ae réunir« d'extraire let paysans de leurtf 
ctlanmiim. 4e ledéifiilpfr tant bien qoe mai 
ntfèlefiin'en^ il^ ]f^U ei»4a la porte da 
Douai. Là ee reodirant, ao noaiWa 4a aept ou 
huit centa, daa paysan endimanehéa, Aéra- 
ment amée da fnsili de chasae, de fonrchae, 
de faolx, é i Mime, dabdtona, «t eommandéa 
par 4ar MNm atrvUwrt de /Tand. portant

baa4e aa|sd44rabta 4e feoMaae a( 4'aalame 
ayant eoM^i hrae dea saea 4aNtia4a saM 

Ha è rt^erawr telotia. Toaa aea«eaaa’4- 
A a ifa ia  pâli iU li at aaaa » aya t, f*e«t
a trtpàe étel>eit»4a-vivat ̂  rtioenm « p 
lie XVHi. tor M M  a'oiryrtraat éfuat 

u n  9t flrnir«r«it (TvObSIt *ta« h flOr.

_ ........................ Ten-fHiîlefi. — 4*J. I/Ave-
aèr, '̂ Msreutnff. —4» La Fanfare. Luo*. — «i. Vhn- 
derrn'2<>nen. Cisnd. .

15. L'IIartaoiiie, Houphass. — Mk Ls Lyre Rou- 
baisiennc %elmx.-- 47. U  FralwrwUs. UUe. -  
^  L '^ ^ lO > c & ls  Uuttiiuy-Mirpeiüt». -  49, 
La nrtîfiM FIrttare. AnnefifWiT». — .ift. Snellŝ rts 
Ctiildc. Cosrtrai.—01. 1̂  Faafare, Ponl-de-Nleppe 
M. l/Mftff»e»rCb«n«e. KtaitiaU, ^ jè .U  Hitltn. 
M ««la«. »4. L'Daiaa Chorale. LilU. -  W. U

L LÏion (ait la tor» 

- "■
<M l’OTWW, Ypres. — <*» Lrf Jemie France. 

WasêtaW.'» «4 Va  Ghotale. Mareq. -  Marea en 
Barœul.— «6 l* i Amis Réunis, wsrvieq Sud. 
gft L'Uaioo Uhsrule, Wvrtcq. -0Y L’Harnionje 
Poiieringho. — «H I*  Üécihenne. Heupltiifa. — m 
Im  Aaito Kéanî . Maroq.-ea-Bsr<aal. -  MU Uaae 
des Tmvaiflears, Twurcoing.

71, t'nsrtilOnlfl-Toorqueftftdlse, Twarcoluu. — 
Tl L’tWnA OrpMmfrraV LIRe. ^  Ijm Tremivt 
Issde CbssM. Iluubaix.—74. L'Orph^Toargaan- 
rnÊtm, tu ilH^B, «  ii» Msissl. Lttls.
.  7». U  FralsriMlls. Toareoing.

.. _ Hara»Mie. Weivi«|. ~  7H. L Espérai

-- -  irt»alx.'-at. Là 
— W. Kapeare-

TroBspâÜss, Rfflrttelx. — M. La
fBMMdqM, Omni 
Mpteea. UeaiiM»-l
kntnfftt «prH le défTO edmmenca fe festival 

dans lag f**^  ^  ^  mairie at aur toas

B D6U * f tn  tapoATble dé dter toutes t»e 
ri#iéi ; aOffT nrnia MnViïlêrona de fSHcUer 

^ e «  uua aoat avona eu la bonne fmrtaae

taUe deJa pairie, c ITni'm or- 
Ujie iiBpeooa- 
I progrée.

Ub caa de léthargie
Bény, la leune tille, qui e»l tomtwe 
gie aaïuedi mutin est toujours le même, 

llisr matin, »  ̂ '

de la cité, aont dignes l'une de l'sutre.
Noiut «tiressons à la Société «le ^eanov un 

L’éUt «le Marie siJut cordmi el nou» lui résurvon*. pour loa 
fStes d’audl, l'accueil .quelle mérite.

- peree»l venu la voir ellui Conférence ttir let oharbont. -  La c.*..- 
ouverl lea yeux ; ello 1 a narfaitement recon- f^nce sur les charbons que nous avions an- 

..u. Aux question» quiJluia posées elle a noncée h wi iieu hi*r soir dans la telle de 
ré{K)ndu par deb signas et se»t mise a pieu- (Musique <le l’Hôtel du Cvgne, *out la préM-
------ ' • “ ............. ..,,1........ ! J,, I hono/abie M. François Masurel

Jonglez.
quarantaine d'auditeurs avaient ré>

puis s est de nouveau endormie 

Une lutte entre agenU et civUt. — Dans t

|a^s champêtre Plachy et l'agent I^lero^, | 
en passant ttrande-Rue, étaient inforuiH» ■

la nuit de samedi à dimanche, vers minuit, le ! pondu aux invitaUons.
f M, 1* rai

—......................  » ; lança M. Won Ctiotteau. pul____
bande d« terraasiers et maçons frap-; du gouvernement français

K A loules les jwrlt'S de la rue (ie la '<

retirer.
Ci'S individus s'«n allèrent, mais arrivés nu 

pont de Ih tirande-Hue, ibi recommntrérenl 
^  pins belle leiira extravaranc^s, en mena
çant ies ageiit-v de les jeter Oîins le canal, n'ib 
avançaient, 

iMvant em menaces, Isa r**i»réaentMntn il« 
rmitoHlé ae mirent à h  poor-*«ite des dnMee 
qu iIs atteignirent iwentAt.

Une ténlahle lutte t'enijagea alors entre 
et ta poliee.

et arrêter deux d'entre eux qui furent condnits 
]toate,

>  aont
...jçon, Al ,
Fbeeé», et l ôniitant Yocquaux, âgé de s 
demeOTant aw Wle.

Daas la hiigtrre, l'agent Leclercq i 
vêtements tout déchirée.

Fonr arolr rafuad à boire. — Hier vers 
une heure du matin, le nommé Erne^D,.., 
surveillant demeurant rue InkenmnTn, qui 
avait absorbé paa mal de ehopes, te présentait 
chea M. Viclor Dupoachel, cabaretier rue dê  
fabricanta

Ce dernier, voyant l'état de ton rlaiteur. la 
pria tréa poliment de sortir.

D..., ne vouhit rfen entendre et briaa avee 
le poing, pluaieurs carreaux.

M. r>U{ionche] s'empara «lon de Fivrogne 
qn’il remit entre lea mains d'un agent.

Aprét avoir reçu lea aôlns du m)ctenr Ber
nard. car 11 avait la main bJeesé̂ . iî a été 
oondnit au dép<M du 3a arron<liHsan>enl.

fourriér*,el e

„ .  . .Améri
que, Hf. L»?uur, düi-teur en droit, publiciste, 
el un ingénieur civil do» mines, dont les con- 
naitsanies ap|>rofundiea. onl été fort appré- 
ciéw par rau.fitotre.

duslrieb* de notre ville «ur une atïaire de» 
idusimporlantes. La recherche du charl>on à 
liouchain, où parnlt-il. ü existe en grand*» 
quanlité,

Torribla accident, — Nous avona relaté 
dans notre numéro <rhi«r, l’aiTreux accident 
dont a été victime samedi «olr, vers A henreit 
un pelitgarçun d'uae douzaine d'années Jules 
ffcschamps, demeurant rue de (îand, cour

gari, , , ,___
ĥ ère A 'i métrés du sol, i 

sure au bua-ventre, 
r,a douleur lui lit liuher prise quelques se

condes apré» et il tomba lourdement sur le 
aol. «Juand on le releva H élail mort. On iuge 
aisén.enl du grand déaesMfr de ses malheu
reux parent-o, d'auUnt qu'il était leur joie par 
son assiduité et ses succ«« A 

M. le docteur Caudreller a eonataté le décès 
et atllribue la mort plutôt A la commotion de 
la chiite qu'A la blesn̂ ure.

Que iy\ alTrens acoklent terva d'exemple 
aoT enfants qui ne mesurent |amala le danger 
et tont loujoura prêta A a'aventurer partout.

Katgqqygaa ft Boubaix. Deni petitca 
ailee de H A 4 aos. .ViNint Franchommc, ef 
Céline Leparque, demeurant au Brun-Pain, 
nt rentrèrent pat chex leurs patenta »ameil k 
11 heures, après la clatae. Cen'est que le soir,

a^ a tt, qut élaleat d s Inquiéluda n


